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Méditation finale devant le tableau de Chagall 

Avec les Actes des Apôtres 2, 1-14 

Et un texte de Martine Desèvre.  

Décor : une coupe transparente avec bougies à l’intérieur.  

Méthodologie 

Deux lecteurs sont choisis. L’un lira les textes bibliques, l’autre guidera la méditation, chacun 

d’une voix calme et lente. Des temps de silence seront laissés pour favoriser l’intériorisation. 

Mot d’accueil 

L’animateur présente le texte, la façon dont la prière sera menée. Il invite à contempler 

l’image et à se mettre en attitude d’écoute.  

 

Chant  

Lecture du verset 1 

Quand arriva la Pentecôte (le cinquantième jour après Pâques),  

[les croyants] se trouvaient réunis tous ensemble. 

Nous sommes aujourd’hui rassemblés, comme autrefois les apôtres.  

Nous sommes aujourd’hui l’Église rassemblée, en attente du retour du Seigneur.  

Chacun de nous est invité à prendre conscience des autres, de ceux qui sont là… 

Je pense aux personnes absentes que je connais, que j’aime…, que j’aime moins… 

Je pense aux croyants du monde entier. J’essaie de m’ouvrir à une dimension universelle.  

J’ai conscience que j’existe et que je fais partie de ce monde. 

J’ai fermé ma maison intérieure, pour mieux m’ouvrir au monde.  

 

Lecture des versets  2 et 3 

Soudain il vint du ciel un bruit pareil à celui d’un violent coup de vent : toute la maison où 

ils se tenaient en fut remplie. Ils virent apparaître comme une sorte de feu qui se partageait 

en langues et qui se posa sur chacun d’eux. 

 

Je mets tous mes sens en éveil : j’entends le bruit, je sens le vent, je vois les langues de feu.  

Je me fais réceptif, réceptive, disponible… 

 

Dans notre marche quotidienne, dans le désert de nos riens, et celui de nos épreuves,  

ferons-nous le détour, Seigneur, sur ta montagne sainte, comme Moïse ?  

Pour voir le feu, entendre la voix… 

Une « voix de feu » : ta Parole, Seigneur. 
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Ferons-nous le détour de notre vie ?  

Pour voir cette grande vision : ton feu brûler au cœur du buisson que nous sommes,  

sans être consumés, car nulle violence n’est en tes voies… 

Ôterons-nous nos sandales,  

en signe de non-conquête, pour nous faire mendiants de ta présence ? 

Répondrons-nous : « Me voici ! » à ton invitation au tête-à-tête,  

toi qui dis « Je » et nous dis « Tu » ? 
 

Lecture du verset 4 

Alors ils furent tous remplis de l’Esprit Saint : ils se mirent à parler en d'autres langues, et 

chacun s’exprimait selon le don de l’Esprit. 

Je me laisse emplir…  

Je fais silence pour laisser l’Esprit me remplir,  

pour entendre cette langue qui est compréhensible par tous,  

pour laisser la Parole de Dieu s’exprimer en moi… 

 

Parole de vie, salvatrice, libératrice, qui nous fait nous lever comme au matin de Pâques,  

qui délie nos langues pour témoigner, pour « être avec », « réunis tous ensemble ».  

Pentecôte brûlante d’un feu qu’il avait hâte de voir se répandre sur la terre.  

Flamme couronnant nos têtes, dilatant nos êtres : vie divine devenant nôtre. 

 

Lecture des versets 5 à 12 

Or, il y avait, séjournant à Jérusalem, des Juifs fervents, issus de toutes les nations qui sont 

sous le ciel. Lorsque les gens entendirent le bruit,  ils se rassemblèrent en foule. Ils étaient 

dans la stupéfaction parce que chacun d'eux les entendait parler sa propre langue. 

Déconcertés, émerveillés, ils disaient : « Ces hommes qui parlent ne sont-ils pas tous des 

Galiléens ? Comment se fait-il que chacun de nous les entende dans sa langue ? Parthes, 

Mèdes et Élamites, habitants de la Mésopotamie, de la Judée et de la Cappadoce, des bords 

de la mer Noire, de la province d'Asie, de la Phrygie, de la Pamphylie, de l'Égypte et de la 

Libye proche de Cyrène, Romains résidant ici, Juifs de naissance et convertis, Crétois et 

Arabes, tous nous les entendons proclamer dans nos langues les merveilles de Dieu. »  Ils 

étaient tous déconcertés ; dans leur désarroi, ils se disaient les uns aux autres : « Qu'est-ce 

que cela veut dire ? » 

 

Je me laisse étonner, surprendre… J’écoute ces noms étrangers, j’imagine les personnes qui 

vivent dans ces pays… Je contemple leur foi… J’admire l’œuvre de Dieu en eux. 

Tu nous appelles, Seigneur, pour que nous sortions et marchions avec toi. Toi qui marches 

continuellement avec nous, et qui, malgré nos épines, nos pierres et nos ténèbres, tu nous 

conduiras à l’Horeb de nos cœurs, lieu caché où tu viens nous rencontrer. 
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Lecture du verset 13 

D'autres disaient en riant : « Ils sont pleins de vin doux ! » 

Heureux serons-nous, si l’on dit alors de nous : « Ils sont pleins de vin doux ! », car nous 

aurons goûté au vin de ta Parole, brûlé à son feu. Nos visages rayonneront de ta présence, la 

révèleront aux nations. Les buissons que nous sommes deviendront « christophores » ! 

Esprit de Dieu, nous t’implorons, donne-nous de faire le détour, comme Moïse ! 

 

Lecture du verset 14 

Alors Pierre, debout avec les onze autres Apôtres, prit la parole. 

Je goûte au vin de la Parole de Dieu, je me laisse brûler à son feu. Pentecôte brûlante, vie 

divine qui devient mienne. 

 

Je laisse venir en moi ce que j’ai découvert de la Vie, de Dieu et je vais, je vais partir pour 

prendre la parole, la partager, me mettre à ton écoute et à celle des autres, de ta Parole qu’ils 

vont me révéler.  

 

Silence  

 

Chant final   

 

 
 

 


